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été arrêté le 7 septembre avec son complice, un
négociant d'Angoulême, chez un restaurateur
français établi à Munich. Il vivait mous le noin
de Prish et était en possesuion d'un passeport
délivré par le consul néerlandais. Il a été livré
à un agent de la banque, qui s'était rendu à

blNlnis, en compagnie d'un employé de la
police de Londres, pour le réclamer.

Un agriculteur de Lancaster (Angleterre) a
découvert un moyen trés-simple de préserver
les pommnes de terre de cette maladie endémi-
que> qui menace de ruiner encore la récolte du
pauvre. Il a transporté les plantes attaquées
dans des couches de sable fit, sans engrais, et le
succés le plus complet a courînné cette bizarre
idée. Tout syniptome facheux avait ilîsparu.

- La plus riche héritière de l'Angleterre,
miss goutts, ayant demaulé à lin des premiers
prélats d'Angleterre ce qu'il faudrait d'argent
pour établir deux évêchés dans les colonies, et
le prélat ayant répondu qu'il fallait un capital
de 35000 livr. ier. (S75,000 fr.), mis Couttsa
immédiatement envoyé un mandat le pareil'e
semme sur la banque ; puis la facilité lin ayant
été donnée de désigner les deux'coloies ou
elle désirait que ces deux évêchés fusnent pla-
cés, elle a choisi Adélaïde (Austraaie-du-Sud)
et le cap de fonne-Espérance.

Il est question de construire à Paris une mes-
quée. Cette mesure a paru convenable peur
donner aux jeunes Egyptiens, sux Turcs, aux
Tunisiens et aix habitants du Levant, qui, pour
v causes diverses, lont aujourd'hui fixés ie

Paris, les moyens d'exercer leur religion.
Cette mosquée serait desservie pir un muphti
arabe, payé, comme les ministres des cultes dis-
idents, par le gouvernement français.

- On assure quie îles idépéclies viennent d'é-
tro expédiées à Mi. Le vice-amiral princue de
Joinville, nvecl'inre le faire voile avec son es-
cadre po ur les rtes orientales de l'Espagne,
afin d'empêcher, pînr unet survecillance active, le
débarqtement éventuel dIi comte île 5lontetmuti-
lin et îles atres chefs carlistea. Quelgues blti-

usments serontt nvovéi dans le iéi e but, de
Brest et le Rîîcliefort, sur la côte oricttale île

la Péninsule. Cette rioimière devra în miiime

temps turveiller les s ébrrîîents d'armîes et
de munitiona le guerre. Il y n déjà deux jours
que des ordrea analogues ont été expédiés aux
autorités françaises sur toute la ligne dle la fron-
tière de terre.

- Pendant que le télégraphe est en France
le monopole dlu gnuvertieneiit, les peîules voi-
sins le oetteut au service iu public. Les jour-
naux belges nous annoncenîs que le télégraphe
électrique, à peine installé sur le chemin le fer
de Bruxelles à Anvers, va tre livré au publir,
qui, moyennant une ritribution minime, pourra
transmettre des nouvelles avec la rapidité île la
foudre, d'un bout de la ligne à l'autre. Un tarif
des prix pour tiutes le communications ordinai-
res et extraordinaires est alilih ldans les jour-
naux belges. Il en cote 1 fr. 50 c., de 1 à 20
mnot, et 70 c. pour In réponse, plus 50 c. pour
la conttiriiications à domicile. Le iutlie est
admis à voir fonctionner le télégraphe électrique
pour I fr. par personne. Voilà use nîtvelle
industrie sur laquele on ne comptait guère, il y a
quelques anuées !

- Croirait-on que notre coinsomtmation de
champagne mousueux n'est annuîellementî tille
de 2,500,000 bouteilles, tandis que l'étraneer
nous en demande plus ile 4.,500000i C'est
cependant ce qui résulte tes relevés d'un étai
ofliciel de la dirertion îles rontributin indirecte.
du lépartenett de la Marne. D'aprés cet etat,
il restait, au 1er avril dernier, en charge chez
les narclands de vis en gros, 22,W 1.7,97 I -
teilles le vin mousseux, savoir : p5,tt,5f1 pour
la direction de (Clnis, i,373,76i3 pour celle
le Reims, et 10,910,62t7 pour Epernay. Il

avait été onxpélité, dils l'aitmés trîii te le ter
avril, 4,505,S boîteillesà 'air 2,510,

505 poe i'ttérieur le la Franre, iors uidî -
parteenit, et 2,153,607 dans l interieir du dé-
partement. Ce dernier chire comprend les
quantités que les nrrhands en gros :'expedient
entre eux et les transports d'un magasin à un
autre. Il est doc proeable que la plus grando
partie du vin dit l champagne consommée en
France n'est pas farique sur les lieux de piro-
duction'

Le jubilé universel, au sujet de l'a vénement
de l'autguste successeur de Grègtir XV I, com-
menceru ait mois de decembre prochnain pour les
états romains et le reste de l'Italie i il aura lieu
cît janvier pour la Fratce et le reste de la chré-
tiente. Quand à la cérémonie du possesso,,
l'époque n'en est pas encore ixi.

- Un décret le Il'inquisition, signé par le
cardinal Mai, avec îles résolutions ls saint-otliceî
des ler juillet et 17 août, prosrrit les ouvrnges
suivants: le Les Evaigiles, traduction nouvelle
avec des notes et des réliection, à la lin îei
chaque chapitre, pur F. Lamiais ; 2 j lii
Evangeli tradlotti ins languia italiana. la < G)ioîati,
coin relexionti, note de P. Lamnieiais tradoîte da
Pier Silvetro Ltopardi.

« Sî ssure que h lecaauîle itrýes (lite I'ili-
f(tnt dn }'rtçtiis 'Asise vi afai r à. M. coti-
aisto Oit unr ac ii îtque parure de tres,tvn-

lutée à 5 millious le reau (t million 25.lu.00i
fr.) Cote paruire pprtîenit à r'épus dé fute
île l'infant djon François le iPaul ; et tous ses
enfants ont cédé la iart qui leur revenait iour
que l'on pût oflrir ce présent à la reinît.

" Oit(lt que, dès sa rentrée à M idrid, le
général Narvaez sera nommé président tu sé.
nat ; ces fonctions sont svacantes leptis îque le
maniis de ilinllîrès est entré au iîistère."

- Les nouvelles île Madrid sont dt 3 sep-
tembre. L'annonce du prochnin marinae le la
Reine et de celui le i'infante a produit dans les
provinces, à Burgos, à Sarîagosse, à Ségovie,
etc., une satisiacutioui céierale, et a donne lieu a
des réjîutissances publiques.

On asuriie que iiuifant D. François ti'Assi'e
qui doit épouser la Reine, est notiié esptamie'
général de l'rmée.
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i. mtscouts nu DR. NELSON, A Nîcor-cr.

Nos avons lu avec un vifplaisir le discours
prononcé parle Dr. W. Nelson, à Nicolet, et

pub!ié hier 'oir dan la .I/iinerte. Ce discours
ren'erine sur le sujet ai imiportant de l'education
il nitbonnes verites que nous iregrettons dt ntue

pouivtir le publier en entier. Le Dr. Nelson
nous pnilonnera, vû l'ex;guité de nos colonnes,

du me publierîque quelques parties d'un discours
aussi remnarquable :

Après avoir fait allusion aux circonstances
qui l'anenait devant les hmbitants de Nicoler,
aux mensonges dont se servent les /eignairs
pour les tromper, le Docteur fait un tableau frap-
pant et trés éloqueunt des avantages imnuenues

de l'l-ducationu. Il nous montre les huounes,
(li partim'iles ioitions les pluIs uibles, des
chauimères le nos cemrtagnes sont parvenus
aux plus hautes positions stocitles, par l'éduca.
tion. Il cite entr'autres des houmutes tui m(it
aujour l'hui honneur ai nom Canadien : L'E.
vèque Ilessis, Vallières de St. lZeah, La Faut.
tainte, Morin, &v. Le Dr. continue :

"e lais il neihut pas le catltr, oui tus restons
dans 'état où noiiius stmes, djure-unjuc ,tt
peridisrns la brlt- pîosiio qu- ntuiti , im.cupts et
qui nouits appartient et nous sern-s à le lin ex-
lIités tparte ut ttpro it do l't tra n . L'aitu r

qjtue io us iportez a la terre dc vos p-les. lt-
iion u ie tvus s-tit-ez pour v nihtas, ufluit vous

engtaer à tire l'iiposile pour vous oic-ttre eu
tint eit lutter a-e le peuple q(ui tuus environne

et avec te"u uqui se ispet à 5is'seir it vite
hlovers. Oit trouve qpue 'eucatiuon est c-,

tis lesauantaues que tous en retirerez par la
s.i', voîtus itay-rutu tutu tetucntuple sos dléblîîîurstto

tlit t '""m nt, <Pirmi ih-s milleurs île laits tite je

P itu tu s ts it-u tit souuuti'n thtes bie iits de
l téucation, tjeni sitqim u ei tu' iium u trois.
u 11s " lumt te'uui la plet«s tii Sm-
it stIns îdonner vtr e lutlelt-ia prehicsi ilet t t ls

uii' stu s utt e tutu ti rei-tus f mo'i r'm1r-
t ih, s ' q u 'il ;y. ait -. i u ti t nitn n p rî se nte

v"ilà de'"111('.a d re tconit tuus ilu t etunt .
Votius payez .dht ltur n
re:u pihor une pa t ie si-uiltiiiii, sans tui. upuit-
tance r S loti- tu. u ttus s laved doutesi tlunut

à 'rtaimes affairus' ious all-z i-licze notaimet
lui donmez tutu éit pour bire vore ppier. Vous
voulez savoir l' c'onte'u id'un contrat, vous êtes

olligé d'ioitiier tutus vos papiers che'h'huumme
quni sait lire, mettre cet étianer u flit de tout-

tus t-uts illuirs cut ; vous penez la journée pour
aller at iilltîe, et vuus lui donnez uee upiatre

h uiravoir l'în lletié vosi uleiiutcitie i 't vuis ion-
ter dis coinaimances et ils uxexplications qui,

stuioubliezhitntiti'. Vous aieoz tut amliirue
-u Cour ; potur In mindr itbrmtio que vous

voulez donner i utn ocat vous iles olliers sut-
tvett ie faire un lonutteuv',agt, par les muvttais
cliîiins, ut tutuittutuus t aieruxs, ett tsuh'îuuuî'

tutis a rtreu t htiaîdpee.
Votre avoint est absent, ou le bon M.

a trop à faire pour vous écoutercette fuis, et
dan us tuun mis -i tut enriee entreprondie le

vIuyne et déieiser d'autre argenit sane e1ncore
cette tois nsoir votre- cnitérelm.i aveu' ho'lutummue

le loi; ait lieu s lttit 'ces tracas, mi vous u vie-z
île l'éd-îhucation votus lui écririez ime lettie,quui le
inetirait pluiuns au fait, que vos parolies pourraient

le l'aeuneet cstim u t
5
i. r n nititdout e n t tiimuers,

frais du la poste. /ome sns eductration est
tojiours plus ou Moins tu lut merti iieetlui ui
est eiat aitoil peu ilni usit. Et natou 'avonîs pns
à aller bien loin je le pense pour vous citer des
exenples ffrappants de la vérité d cette renar-
que. Voutiis travaillez toute votre vie pour lais-
ser une terre à votre ils ; avec infimiitent utins

de depenise velus pourriez lui dner ce qui vaut
milieux que le plus bel héritage. Il peutdépen.e-
ou perdre son paitrinimoine, liais l'éduation est
tiujotura une rcessurce cuntre tous r it-nmue-

lm ve/le a touuesutrs p e,vec elle et les bel-
les vertus dtîumuuttiquues que vous svez le bonheur
de pn'sutdler, vousi n'éts janis en peine. Co
bieni duitiiliers e 'jines ges qui laissent père

et nère pour chercier ailleurs tfortunite et sou.
vent ils reviennteent avou les richesses pour eux

iémos et poni - ctie leurs pareits à 'ise pour
le reîatumnt de cur vie. Il nf'î% ut douc point de
ntri ti-e qutvou.. ne deviez haire pour obtenir à

vos e tbitles bienutaita d< lt'eulucatIn ; sMait enu
I' 'o int puri atumi idevaitle tl'educntion, je

'hé-itet in à Ite dire l'en ne i jué, itebran-
labîle .turs prîoiîet parlant.

Jeto"s ""tice île mpn' ' arte deces parmiles,
t je vous p -oitînuuri de n'acue-r d'etue t upus-
iii à tutus p mtuniers. luîuhumme rmfut et trtimptelu.,

si jaSi tn, ' m -ue ye i urc id it
t.saioitIi d n '.-r ¾ e '- Ta X tut ' t' Ttts.
Il (sut it hsîitunt iuiuue tumts euuuuupnîuuuucc cu- quue jeuu.-
meuiiblui r ltis e l -tci- qui t'-st g/at-tuhEle nteut t içtt

comn il 1a11ttiot t.lirr. On entend par
cela, de l'argent préleti petiot-¡yir les frais itu
go ,e irie.neit, et cres s'il aois fallait payer ntus

srpurss ucîlso, em celle tIti lliauti-Canada , ma'hun-
ncen-i" inpios surnou.i,timtt il fautrait que

chqui ture puay 5 e $tut 5paraun a et peut-
élus îitenne. Or. I une telle mnsiti e t m'p-
p 'erhis îe to mI tces. .i doat ou .rs

c ia hautmbu , ai tal-tus, . r1 u aiais l ere que Ici
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, terresfaniu tarées pour sauenir auzfraisu dgou- lu m'écouter. Iua Esiérêls sent Is tInree, ,ves en- neau et Cressé, de sorte qu'aujourd'hui nous
vernisoient. Parbleu nous serions dans un bel état' tonnoe eseir mai i iirt , ou e'rne fmons un triumvsrat efficace, autour dupelaveciossept mois hiver et ayant sur les épauls l erI afb ils puisassnt débouler leslaon nedesp ations de districts dlajolitu petite dette du fHaut-Canada, S'il fallait tarmeflidestoii afnqu'elt d ianrtrîi hottrile; aMonréaneîdes Tr atonvirs de.ditrit 0 el
faire vivre tous ces beaux et gros MM. du gouver- trams îes re chîants et demtanîter nit hîsîommu e ,rallre. et lesro us res se cnrlés g
nemnt qui ne vivent pas de l'air du temps, je clairés leurs drois et Injustice, afin qu'il paissent se rai/e. Tous les jours nous recevons Séparé.
vouasassure ; nous qui subsistons a peine aec te- assiner l'attitude et l'indépendance de position ment et collectivement, les assurances quels
te notre induntrie et neute économie ous ui qui convient à l'homne libte, ier de ses privilé- pteiple adopîte nos principes d'opposition, commie
après des travaux les plus idurs durant i qouze moisge et qui sait les défendre. Lon emps apresque un grand EUR, et pourvu que 111
avns à peine de quoi nayer, le ducteur, le inar- nous aurons laissé ce monde, ils eiérirotit et béi- nousii enions dans les bornes de la loi, (ce
chane, le forgeron. eiê. iPour les chliss les plus runt outre iémtuire. ,îo os l intention de faire.) Nous avonse
iulispensabes. Dans quelle misérable position- . .tre côté le bn vouloir de«vrais amis desermsrnctuss'il fallait entretemir une arméeetdcliberté et la majorité du clergé. Nousdimnecollecteurs, de beax-githerrs, comme on les ap- i lTrinité des £teiganoirs-- aleende- d ies l'excutipelle en Angleterre ; ils sont vraiment des oiseaux CrRsso e lfiîiuerril. .de .laoi, à J'aille de ses véolux légaux, mais e

de mnaieais augures, ces sujets là, des auteurs, Las Eteigitoirs ne pnuvaient choisir tn mseil-
sans nyîipadie couine sais entrailles, et dont la en la violez jamais ; cherchez les Moyens de PUirseule vertu est ii'e.ttirquer trop souvet à itne u . etux qui vous Ont rethuecitc tdioage, Mais e
famille, mourente b.faimi, led ternier sii qu'elle a esprit ténébreux et obscur, qui se trouve admi- vipolez à nucune injure, à auune viole
pour s'eaheter, uttîtier pair, mais quelques pîsstes. uablenent convenir à sa mssion. Il y a dans coutre eux. F rez l'oreille à de faussesla." Voilitr dire qus l'ar-tett Mitnitté eau soutien su parole quelque chose de vague. de nvysté- cite a c loie à e fe pin
desécolesaest une taxe' et vouloir exciter vos neux et de prophétique quip peur étre le fruit douiitisît l'esprit troit ne pet respecters
enutintes, c'est vouloir vous tenir dats les téeibies d'tirs cerveau malade, n'en a p outins ine lilrté île la coiîsittioin. qti 's certainement
de Pienoranice, cn svii-itant des craintes qui ie couleur d'inspiration q(ui vous t uchie prîftitrl- 'enè laqns itn , iit certamement
snt piimt fiines. petit-ttre est-ce par le m Vii't.ac'est fort heuaenur .VON l ge de ue itant, si ule sidér
ide ices iontetîses menuvres que l'on veut se ment Centfrtmhereux;poursél. sujet anuluis, nuin fnit dont la Gazette et le Heraln
frayer unie ilace à ta chambre. MftlriEZ-es t qic s n aunmode itans uiti sineile au:si de luîtrêal parîissctit douter cotnsidérble.

TI.s t. ro que 'oit paie pour les écoles est îclare, car au moyen g il euété irtfaillible- m .
un' courbution, une rotisutwion, c'est ds l'argenti ment briul commen t sorier. Il n'y a pas bien Pfr ces explicrons à totus les bontmes
:re vous payie 'ne m ain poor le recevuir au longtemps que le peuple ile Kiiguey, voulut in Ins l ires qi estitient i 'hnàtour e la i stice

eu'le de l'autre. 'est ti 'argentqui ne soit fairc autant, mais la proviie-er le sauiva du lii- iitîîi'êr r rse ettutvtum
Iris de votre voising e ii es pour vons i ir. iii ré,ervaittitre biante desctiée, oell es ete cose repetsou
iitiitiiats et persao mois. Il est remîployé pour bir a r.i île fort uit:'- eris jît urs.enr tle -ps On.nu
dtes édifices pour les écoles et lain le soutien les atd'injures, nux\tlitslit e
maîtres et tous vos délboursés restenit parni vous. D i son ettnctee, M. Von-len était poète. piires êabitju rte i is delap et11 x-mietériae
Les contribîtiontîs ilti voii taites potur vis égliss Il cult va illes mt us. s ; il nsgiait dats les hautes ' iss aisrtleu let la même es-et qu'tile.
't vn presbyt r ie sot pas les Jais, c'est tir r eégi' s le l'idéal ; il chatîait les beautés de la u1 ni sur leur fsit le int iee ffet qu' à le es-

vousi iset Pîotr v -toutis iisplensîililea utature , tua ficivesi, les ltu, es, itloittguilem. teuleut mi ls%-ett;ti ls'aucitn tutse tr ieo
I.retit reteparttituascomes'ilétait emoyé n u ai tenv pris lent en en sentantl'action.Mai.'cleuriexistence
à tltir vs mirtprî terri-s, ce sont pour ainsi itir rieu s luttiquesriLeieu la gloire( est beinée àu Inturée, it p à eti Prlnen,
ie petites fînunitte'. c'e-st piour l'amuiàlisrntioii te la .Aoliques tir il Ilinild la gloireàA u llu t

!fu le iubbe.i beant et va ene ano e famiiille île la ar isse. Pîur les ioles mO Sieur ; il se it lotnte tutu jou : eolip utrs la rl a nt etio n men gèzrnc . a otut or e i.1Ir Ilutn iuîtusltéîutiuu utstngo
l'arceit retouirneiencore pttus direitonent daui vos -Piete, ilo-i%, dt'eerel, dlutl-es cétlstes philieres, le ces mttediocrités r
bourse,. ealuneut doit cttrente ceci facileniiti. Dtseends tre 11r te' pi-t dans t'.out le, nitanirs:i 3Nt 'N -N
Il ne faut que placer I 'ttaidae dnsos sniroite j -ur, Ut'se det i'abreuver de tunit t' i uiii...

pus. i iti celui îui Paproiçît eut sit cioenit et Ce qu'il (t. Il est enu-tite ttr clats lu Conmr on vuit dans c ette lettre toute l'oppo-
p ri f nnet. hici 'ui1itie ausi ilsIictisetri .frtt Harr.aui ; tmais là, un nouvIauil désappoini e- siC e t à la loi d'édura: tuu laipour ltu de renver.

vous, qui ont e lei:r t riu ti ons u i i menst l'attendait : le iereu. les jugees et le pi- se ('i l e ce utt p art tliIl-tI. Nouits le répteion,
vouss aint respon)suIn.is et à qni vous te tonnezz blic ne le cotuir ut Ipas d'avatttage, lub;i ne npat ; jamms nous nous sentons o..
plui ci- pouvoir î'ils n it isîsent on suat ietpables I[)atn sui diésepoir, outre Iéras se uit u li- pés di ens nuisi insignifiants et ausi ridicules

d Il'ucomupl r. lit tutumru vtuos ni- les payez pas, iétme : Pims îu'il n'y a paus ttuy tudtle briller qulie les ieignorius, 'ils n'èétaient pas de rils
ci ne lott titi -,1 rpie virace<e% l- ruirs nulle part, puisIe l' gins ie veulent littpasit' i 'ntt. en i'atres mast eaux n'aines du

i" i '." "it j'ai'iini-ution touiiut i !re Ces Cotip) :tdre, je titi- is t-i-su;mIu ; et il se lit tiln qui vettliit diviser lpeulle canadien et
l.s tiu.. p.tii-uiralilis lracts - rtei lr ir. Et tinn il ltuit t upl- '- par là 'alTibir ptur les lutte u venir.

ra nt is retitit leur part. c'st-à-dim,~ ue .tius les autres, il se tuit à la tête d tc - N 't-tce' ts lé tit le buide celteprétendus
lo-atiin de hruie r:av ouis, muol s ami-t, e guirt. noitat u su jtt îe la l i lus écoles ? Les

nr-ert' pus ci-tte li d'lu'tion icons paîrîtite, <et alors qu'il'oimposa stu fumeux tani- otnoiirs déclament contre AI. La l'ontaine,
mais ilui de vou, au prmier essai ait une ins- fest 2 idut 2. ctobretitpe nous vons ls l M. Morin et les autres ienire dui titi rtlibé-

irumetnt d'ai-ulti, us une atire muelune u pin le traiuite euttiler pourv lausement de al ;ientde ilun lot de l. Pa.upiituu, tqi i s
qiven" i"l t''ti tsoit trfutin'. Vcs nuocs lectears . priiîsse la loii Disent ils un mottît uministère

citflaii C Itt et i-s% niphtirelion Cil I î La .linerre pr-rie ai lienr et eer- lita i i a Ibit pansert Que fait la pjsse qui le-
la uurttti[t dI ii VOLIt lit it ui t l J pîîuur tîrtitifil ue-. . 1e ui nic ir

tinit celà.nais ent corrier les léfautset uvotti la rtu itirai;Clte fait un etrmeant pour r ,n- vrait étre unaittnie sur ui pliiesiond ud'un mtérèt

dez a i uttilt qu il est poible de l'tt., il i est icentrer tisute l'influenc politiui dit s les mams ui vital La presse libéral iche l'obéim.
le itism avec la liii d-t' éraits. Pl'-riitet'yn moi d'un useuil litmmue.ii'et en métite temps elle s auit- Sance à la loi. insiste u il'exécutioni de la l i
île v'us inllgîuer la conduitie qu'il uni ne irtîit Vous jourt à la boulhe coube on seuil nuomiuute a presse mtiîniîstéricl'e tue dit mot ou presque

ctnunl suitvri lats cem nusiuni. Pîrepitrez de's olitique. dntdroits -uuis puîr uis.' Ctt'rien.
roIle g l éiltuei3s oqtle vi, s tranlge et impudellte ilicorieistuinte lit lavir. Le Cainadrn l(edeQuébec a-t-ill donmé a cet

pit'eneZ les lètuutuý1 ls t- t''altos s'lil -tau. Si 1tout S érutt'1 i utuete nciuiseti utts i mpor('nt siodie1.1u atI*i- auiittis-til quin éraite
Ili. ct-ttu i, siinalez les rot'trtions qu'..lle |1'"I K "tU"s'', t-ele l'ra de une assatni it iuprta.t stujt la huart i attentin quu'il mérite I

vos iemlo mtriter', et m oinzvoire' lé.ir l'en ipoitil ie :.g nnt suIr de uplt itmesI a l'ant- ourupoi ce proliuil silence

a-oir umt iqui puuis'i (tuali tuner plus à Vrine goût ce, iout r -prés-t-elle qu'n uniserable parti
renettez res rqunt Pire es mtais l' vtres ne- Il'aveugues anatiiques déterminés a rnhs-liser eurts La Guzrlte des Trois- Riritres a publié dans
prsenitant qui. J.je vous lat, est atuss hit 1('au- utop.es imuuuneriuîuîues, îî'impîorte quand,ipiituoi-itrte soi l-enier imóois ute lettre signée " iUn E.-

nuaîlin le le meilleurdeirue nmuV. os s tu- ou et u'impouuîuîrte cmnt 'lA ccitt' questionuu dans laquelle la conduite par.
zu'stionqs seritui iappuytes autant q l upourra 0e ré n stul i , elle petit être les ieux. Dans n upre- lenentaire de i. Drummîuond est mnoèrem mt

faiier untu lra ln ifl.ai( u nuret potsition, elle dit: M. La ntaiiie ti . eensurée. 0 se plainit Ip e 1.rummu nd s'a

Maisf s aîtenthimu, no n:pmettonsu ri p-ivent ilsse tromper alors vous dievez rien lait pur ses conttituans durant les dlux

pas de, soir iie loi entièremnti t-tre iS. . ire daut ir-reur, et les lois 'ueiit et des se-stios -eoulées ;qu'o n'a pas beoii té-
ceila dénait île nut, lit c-hose serait bientt taire, municiplit doivent triomuplr et par lttehurs trners dans ruoié tpouur l- ieéeniter eu
il v ena il'attres il se muler d t ste bs e. .s Idispositions lacr dani. luers inains unt levier parlement etc. et-. La Gie te does Trois-Ri-

12 nmemubres liut -a a. aieeutires petit l'iiitluete coercitivue si irrusistille. uc tus les rirs reproduit ttite litre, et nous le disons
nombre tic thtifs (aletaadienst, uque 'tuei]touvce s e prleueitdoivi't itir. pla-e, pr sion a rer-t, approuve beuuîoîp le sentieulmt ui l'a

: le rniiiéreuanur t n inplaisirt 'ai ie tu -tion, i leur pouoir. Danss la sinde psi- titt. Voii:sa te itile :
i ."• r'I n di ri u r o r em tion, elle ditt: ciutx qui ippotsetut la loi l''édua- Ni''ousavi'nd'hrl crusreconnaitre à M.

Vtt et pour h u r l- la cambre et pour la tion eiluet tenir pour toujours lpeupleii dt rummiil e titres ut la reprisenttion du

,untt'té'nté tiisuavs. Il tue <tuti pas oublierr lot-tu les téttbres, înipser sur l'inte-lligenel un tet tomuité ie Portieui'. Mais hlea conduite parle-
onetmmo (l pui;se;iri lut li uacttielI-., -r es dont la propriéte imobuilière doit éire chag/e, menttaire le ce mtoiuiutir tonus a démontréé d-

niloniu!airit niote, ti ft yl hèir, r tpoîrdi el tar conséquent les iti i.pirtu/s sont lets plus au is a tous ie au icotié e Portieutf, qu'il
uaus trit ia n .girr; uti r-s/te' rip oas fripns. iotir tirer vs concusione, la tue s'était ios tout à tait rendu digne de l'hon-

uin ut la.,us utiru i-tr nt tunit tu u lotlque ceule ne sullit pas ; il lit pur nli- teur dela epréstntation ietrouimté en Parie,-

'iui - 'I utu s s a ;ar uiper de tels irinieiluus, invenuter tIcs its couve- ment. En ielt tutus nimerions connaîre les ie-

jet-tietins t lu bm l ulbre. 1- 1attendant.vs uit ou ab , et parti ute rephtité n constate, ti re.. sures d'inter-t ublie tue -h. Drummond n pru-
uuwoirerz lt-amislit upays en la uivan telle mit à gr uer musne impressiou ur des eprit p t-mues ncu nire pturl'at:e tide' escolts-

q r-ltle.. !c-lairés, qui un tlis uqu'ils oitdopiuire éri itans ciftlanthommedu lyt s -en général. Nosues
.le ne iis m' é-ltu-ru t-tutus ndie r(iti miiis i'liine r, utir ,ritaisunt en etiles mê-.e crt- péroitii itr-s ile hconit ile i Prtieu réilibira bin-

viir, .&lr s'eu s-uit -r lut-r ildiivt umnulentre IeCaina. cl: n-n, ne t'ulevoudrontpus irecvenir sur tunt jute--- tt ie Iutca ractère poliiiquue dit il a toujouis

aii'u ueun-r tae i' tletotts tie, u s ment prnonce, à moints di'y tre lrcé pr la joui par le l-ix qu'il lm-u d'un représeitant iu-
atoiuiotpu luei totutes; .troisu erdiai uthau slaîjîîî rI ld'um. certitude positive, tqui les rév.ill' tl/nt'inant t-t etu it travailler tix iiitérèts

utî lti,,lir.,n.uui futrstt-r lu ai/nit-tut en poie Pour aitsi ire. d'un souge ardemment chrin, ithutitmté. Qu'nt n'aille pas croire ut reste que

à uns nn-emîuuis. et nais î'rendre en eit-m tes bîIieie- lt pn'-iniéit l'ui jt fliiel'aieeanii h cri14 res ni'ttut ontulailes danîs le but de dérrn-

11 ss et I' si-uit-s ut. bols. Styns-uis. ayonss bill d'étduintion du I. Moîrin il m'ai semblé siiéc-trr l. )rummnd. Nus recnntsoS lI.
rentuiince lans les himm qui ne nous ont pann- qu'ucu i mt i quue ph nu ipie uqu'il lut Dummond pouir ,n ut-et èchiré, main nous
tore trahi. qui illetit leSi pus. titibien-étre titi être, aucnn espoir île stius le plus certain ttu- mue sa'chin tas 'squ'il ui s mntd i-gislateur.

a. tinouts nrrt rire d utéI îles etor t fis s-tut juistiler iie inesure natisu territivec, tra- Nous nue voulons pas d'ailleurs dévier dle citn'
Issue nouuts soumettir i lut insoloté dl'unuu petit nntmbra metité eni see.ret et misetout-à-ouipu i-mu otuve- taimeI: " Les principes et non le.-s homnes.''

et qui srulu-ut l sacntliî'n c- u'il a menluier poti iet. Ici la volonté Populaire, exptrimtée p Voialta tuti siie'tlwulière intiière, stiiotus, de

outs. afii r n-er leur propre bien ou satistairu ses représetuntas n'était qu'une litin tt état soutenir lts trinctpes, en cherrht à détime

lenmoruetil, -onnue comme telle dns les enpanes ; dts teux qui sont les plus caiables d les défendre
Avant tut. snehlez que les Canadiens, comme le fait, c'était tute violation titnite et un abus et tti en snti lts senIsérsuss. Nousnimte-

tiutu n t ie, ie ueu i ee heureux.ii de toute ctoultinne et ititu muai tii-s réprésen- rions bueaucoup vavoir à quel parti niltsnrient la
tniuittneîsaus it'Jui'uuu ([ li noule pumuit les i-et- é,prlseiro îetri-t savcu ha Jsul ion, p ua euliis ie ut le m tss, par les représentans; in c'est lé ha Gnet îdes ls-Rl-res 7 pisqu'elle mue re-

uue-;tftouts avofîup (le isoti erandreues hausole poiti e .i Lta Fuetnuiine iest taineîest nit à m . Driiu nuuumuu îletuns titres à la ne-

eîîe' ppulatiun prenne s etus aur nous, et nots anéeanti (aamAlated/) pour toujours, comme p resentaion( de lorsteuf? NoUs puvone, au
rcet' u ivcir datis t avoiir leut-tre pas bien il sera amipleienut prouvé a x proeluiimies éle- lui dire les titres deI NI. Druminmond à la repr-
éhuoné, l'asoervisset du nus enfans, et être tions. Pour ces rnisons j'ai crtu et je nie crois sentationi ton seumeuent le Portieuuf, iais d'au-

t uis le leur iti-itrinté. Avant de terminer justifiable d'opposer les principes coerciils uiti cun ntre comté randien.
relit trop longue aireseu, penuettez i iojattire bill, et j'ai maintenant titi certuit espoir de vir- % Dorns des temps de nualhucînrs quand nos infer-
vuire uttentit. tencore tunue fois a l'immneneu et m- tuire, dans toutes les luttes dans queiisles je liués 'onpîatrio:es encombraient les prisonS,

hutnttua d ui' u' til v a entre (des raairibuluhia
imq t týItt-mmt ltui'ar astre visge. 'avec ocrai cngagé epour arriveras ihut que je uit pro.. qiinn i l'échafs ii sanglant nttendait les victimes

tui- t.ri diirecle sri n s propriéti pour le soutien pose en opposant ceslo. tqm éleva la vi potir défendre les canadiens.

drmm err ant. dit, uquil bien trop souventla J'ai eu hlonneure de pressr tues opinions sir qui scrit'a ses veilles et ses jours pour les pro-
muir et bluuon uta/aidujlu usa/ pour eu de choses. le feu Lord letcalfe qui les cirut si extranrlinai- léger ,dans les cprorés iniques de in cour emartia-

lout .s ces raelCN uimitOs I- C srssatîN Aria DE res, qu'elles firent pour lu ipltitot une utuse le 1 n'est-re pns 51. Druinimnnd I
PRîonOUevO-cuu t':icAtmat.osJaEN sIs L'AlsTt DECIDE d smusement qu'un sujet i esnsidéraîuon s- Q.i affrontin plus que lui a fureur sanLmi"t

: lr ruvs.% ise, a p1ioir les TAE nXtS tIREcTEs, ri use. NI. Iliggitnson insi.si5 suie hulimprudence oaire de nos ennemis, pour défendre nos omai'
rrsr-i-mus n si s en.\e-r:s, unir m:lrs de privertest un peuplele la chance le briser heureux frères et daneier? I. DrummondIa

N FTun J'E s""^ uretus L- NN-'" ̂ ¢t^A- les liens de l'ignorance.par une ttueoprsitioni rqui ndopté le Canada comme son pays, il s'est allié

Soyr: toujours en garde cotre ceux qui rherchent se'ou lui, devait mourir d'elle-nium . Ceis hune famille C·munouienne et de tour temps, dans:
a vousfjirirsuprenidrnute la colisation et la taxe o inions respecté(a pnr moi comme 1-minem inoutes les circoistances. il s'est montré Il'rdt nt

suisont au/me chse. Ces peronnpes ne soti pas vo ·nm-t consrincicuses, curent l'etft d'imprimer déftnseur le nos druitîs. Ne sont-re pns là
astis, elles ont qulque uti rsianeld tteindre d Vosi de plus en plus sur mon esprit ho conviction que des titres? i01 srnit donc la reconnissance qi

dpisns. Mtis pour veut qui s'opposent à i'éduca- 'avais raison et que tt ou tard je dêjouernis d tintgue tant ras compatriotes. s'ils pensaien
t

itin et vous conselent de la repousser, bien qu'ils les artifices de ceux qui avaient préjugé sa Sei. touts comme la Gazette des Trois-lRe'res l
souieut plu, fusses que les autres, ls ne vous funt neurie et son chairvoyant secretaire. son carrespondat I
pas moiis le plus gand tort du moude. Je vous n ,- i D dsham-

remercie, bravos compaturotes, de la phiiesse et Un accident et Un concours de cirronstaners Quant à ce qu'a fait NI. Drnmmond en cis'

di l'attention uve lesqtuelles vous avez bien vou- naturelles à eu l'effet d'unir à moi MM. Pa¡ - br durant les deux dernières session , 1e5


